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Contexte 
Dans le cadre de la formation CESP d’un an à l’École Nationale Supérieure de Paysage, mon travail 
personnel de fin de formation, réalisé entre février à juillet 2017, a eu pour cadre sur le territoire du 
golfe de Narbonne. Cette étude a été entreprise à ma seule initiative, sans commande directe de la 
part d’acteurs locaux. Cette recherche s’inscrit dans une perspective de grand territoire, elle prend 
en compte les enjeux actuels dont l’élévation du niveau de la mer due aux changements climatiques. 
Démarche 
CHOISIR de travailler sur la question du littoral. 

DECOUVRIR UN SITE, avoir un regard neuf. Connaître une région, un territoire, des habitants. 
Avoir une expérience personnelle forte fait partie du projet 
ARPENTER le terrain, de jour en jour découvrir le site. 

RENCONTRER les acteurs du territoire 
Rencontrer notamment les responsables du Parc Naturel Régional de la Narbonnaise, du Grand 
Narbonne, du Conservatoire du littoral, de la DREAL, de la Région et du service d’urbanisme de la 
Ville de Narbonne. 

SE PROJETER SUR LE LONG TERME 
Avoir une vision à long terme pour mieux penser les échelles temporelles intermédiaires. 
Pour penser chaque étape jusqu’à l’objectif proposé. 

Site et problématique 
J’ai choisi le territoire du site historique de Narbo martius, qui se trouve aujourd’hui 
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confronté à la montée des eaux. L’unité paysagère choisie dans l’étude définie dans l’atlas des 
paysages du Languedoc-Roussillon est le vestige du Golfe de Narbonne. L'ensemble de l'ancien 
golfe de Narbonne s'étend ainsi sur 12 kilomètres avec une largeur de 10 kilomètres. Ce golfe, 
territoire relativement plat, composé des lagunes (étang de Bages-Sigean) et d’îles multiples (île 
Saint-Martin, île Sainte-Lucie, île de l'Aute...) présente des discontinuités et ce trait de côte sera 
accentué par les effets de l’élévation du niveau de la mer.  Cette complexité est aussi renforcée par 
la configuration de son littoral composé d’un lido entre de deux pôles d’urbanisation : Gruissan et 
Port-La-Nouvelle. Le périmètre de réflexion (cf carte ci-contre), l’ancien golfe de Narbonne, 
s’étend alors sur six communes : Narbonne, Gruissan, Port-La-Nouvelle, Sigean, Peyriac-de-Mer, 
Bages.   

Le projet pose la question de la gouvernance sur ce territoire Narbonnais et présente donc 
deux défis : transformer la montée des eaux en une opportunité et redonner une place au golfe 
antique de Narbonne à différents niveaux : régional, maritime et historique.  

Face à une question d’avenir telle que le changement climatique, ce projet de fin de 
formation est une opportunité pour donner de nouveaux horizons et pistes de réflexion sur le 
devenir du golfe de Narbonne. 
Les enjeux sont les suivants : 

Comment sera ce territoire dans 100 ans ? Anticiper, développer un positionnement visionnaire qui 
permette de mettre en question également le court terme.  

Comment accompagner les acteurs du territoire à réfléchir et à développer un projet commun ? 
Comment éveiller les consciences, comment sensibiliser les habitants face à des questions aussi 
fondamentales que la montée des eaux ? Comment faire évoluer les modes de vie ? 
Étude 

Ma première approche du site par l’analyse de terrain permet de présenter mes perceptions 
sensibles autour de trois notions : peuple de mer, territoire inondable temporairement et ancien 
golfe antique. De plus, l’approche historique en complète la compréhension en étudiant son 
évolution, depuis l’an -10 000 jusqu’à nos jours. Le constat est le suivant : la morphologie du golfe 
à l’époque romaine et celle de 2100 sont similaires, 2100 étant l’objectif choisi pour ce projet. 

En prenant comme hypothèse les dernières données du GIEC et du Réseau Action Climat, la 
hausse du niveau des mers pourrait atteindre environ 2m en 2100. Ce scénario 2100 est bien 
entendu une supposition. Ce projet appelle à l’imaginaire et à l’utopie, permettant de repenser le 
territoire, et de réfléchir sur le devenir du golfe de Narbonne. Même si l’eau n’arrivera pas 
forcément sur toutes les zones indiquées sur le plan, cela permet d’ouvrir de nouvelles pistes pour la 
ville de Narbonne.  Cette projection à 2100 permet de dégager des enjeux à court et long terme, en 
prenant en compte dans le temps les effets liés à la montée des eaux. Six enjeux sont dégagés. 

 L’objectif de ce travail est d’aboutir à une stratégie globale présentant différentes 
préconisations à partir desquelles seront développées des pistes de projet à plusieurs échelles. A 
travers ces actions, l’identité du site est interrogée. Le site étant vaste et l’enjeu fort, je propose 
d’abord une vision commune appropriable comme une base de travail pour la suite. 
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Contenu de l’étude :  

Tout d’abord, ce mémoire permet de reconsidérer le golfe de Narbonne et d’interroger son 
identité. C’est bien cette question qui est au centre des attentions des acteurs. Quelle est l’identité 
actuelle des Narbonnais et le territoire narbonnais ?  Qui sont-ils et que peuvent-ils devenir ? 
L’entrée choisie pour le projet, la problématique de la montée des eaux, permet de répondre 
globalement aux enjeux du territoire actuel.  

Le projet replace aussi Narbonne par rapport à sa position géographique stratégique, dans le 
triangle Montpellier/Toulouse et Barcelone. La position de la ville de Narbonne peut jouer un rôle 
important par rapport à ces autres villes et aussi au sein de la nouvelle région de l’Occitanie.  

L’hypothèse de l’étude se fonde sur une projection à long terme, à l’horizon 2100. Elle se 
base sur les dernières données du GIEC et du Réseau Action Climat, la hausse du niveau des mers 
pourrait atteindre environ 2m en 2100. 
Analyse   

L’étude développe des intuitions recueillies lors des visites de terrain. Peu d’habitants se 
considèrent comme un peuple de mer. L’expérience sur le terrain a permis de montrer que ce 
territoire est déjà inondé temporairement, et soumis aux variations des tempêtes. Le lido et les rives 
des étages sont submergés par intermittence. Comment vivre avec ? La notion de golfe antique 
provient d’un chemin qui fait le tour de l’étang que j’ai parcouru dans sa globalité. Ce sentier 
littoral est méconnu des habitants, mais permet de traverser les différents lieux autour du golfe de 
Narbonne. Comment ce sentier peut-il évoluer à l’horizon 2100 ?  
Approche historique : c’est en étudiant le passé que l’on peut réfléchir à l’avenir 

C’est un territoire qui n’a jamais cessé d’évoluer, par la présence de l’homme par les 
différents aléas des cours d’eau, notamment l’Aude et les effets de la mer. Le rapprochement de la 
morphologie du golfe de l’époque romaine et de celle de 2100 est un appui pour le projet. Et si le 
Golfe retrouvait son caractère romain, ouvert sur la mer, étroitement lié à l’eau ? Ce constat permet 
dès aujourd’hui de réfléchir et d’accompagner l’évolution de ce golfe. Narbonne a vécu une époque 
« florissante » quand la ville était un port de commerce, quand le golfe était un lieu d’échanges en 
Méditerranée, notamment au niveau des îles. 

Cette approche historique donne une image « endormie » de la ville et du golfe 
d’aujourd’hui. En partant de ce constat, comment le golfe peut-il se réveiller ?  
Concept de transition  

Quelles sont les réactions face à l’élévation du niveau de la mer ? Cinq comportements sont 
possibles : Protection / Création / Repli ou rétraction / transformation / Disparition.   

Enjeux  
Les zones à enjeux face à la montée des eaux autour du golfe antique sont de plusieurs 

ordres. Ces six changements vont mener, chacun, à un parti pris pour le projet.  
- risque de submersion des deux ports (Port-La-Nouvelle et Gruissan) : les port(e)s du golfe   

- risque de disparition progressive du lido de 42 km situé entre les deux ports : le front de mer  
- évolution du golfe en territoire d’îles : les îles 

- modification du trait de côte : le nouveau trait de côte  
 - transformation du lien de Narbonne avec la mer : la liaison de Narbonne avec la mer  

- modification des points de vue sur le golfe : les points de vue.  
Ces enjeux concernent également l’identité globale du golfe. Il va y avoir une modification totale de 
l’image et une transformation des paysages, des milieux. Quelle est la transformation future 
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souhaitée pour ce golfe et quel serait son nouveau visage en 2100 ? Ils portent également sur les 
activités humaines ancrées dans le territoire depuis quelques siècles. Quelles vont être les nouvelles 
pratiques sur le territoire ? Comment vont évoluer les modes de déplacement, l’agriculture, les 
loisirs, l’urbanisme ? Les communes concernées directement par ces enjeux sont les suivantes : 
Gruissan, Narbonne, Bages, Peyrac-de-Mer, Sigean, Port-La-Nouvelle. Elles sont réunies autour de 
ce golfe qui va accueillir la mer et doivent porter le projet commun.  
Propositions  

A partir des enjeux, les ports, le front de mer, les îles, le trait de côte et le rapport de la ville 
de Narbonne à la mer sont remis en question. Comme dans un jeu de chaises musicales, chacun va 
prendre la place de l’autre du fait de la remontée de l’eau sur les terres. Le golfe va s’enrichir, son 
trait de côte constitué par le « retro-littoral » va pouvoir être mis en valeur et va devenir un lieu 
potentiel de développement pour le golfe.  
 Le postulat de départ est d’accueillir l’eau. Aujourd’hui, on ne peut plus lutter sans cesse 
contre la montée des eaux. Il est urgent d’accueillir le risque et d’en faire un levier de projet, c’est-
à-dire de retourner une situation menaçante en opportunité. L’attitude la plus sage que nous, acteurs 
du territoire, pouvons porter est bien celle de rendre à la mer ce qu’elle a perdu. C’est une stratégie 
qui permet de voir à long terme et positivement ce changement indéniable. Aujourd’hui, on s’arme 
de boucliers afin de lutter contre la mer. C’est bien là que Narbonne, en tant que territoire d’accueil, 
pourrait jouer un rôle exemplaire. 

Les autres communes, Port la Nautique, Sigean, Bages, Peyriac-de-Mer, qui vont devenir 
des communes maritimes, ont-elles aussi un nouveau rôle et des potentialités à trouver dans cette 
nouvelle situation. Elles vont devenir des lieux de support de développement urbain, agricole 
nécessitant une nouvelle organisation spatiale. Gruissan conservera ses chalets. Elle deviendra une 
île. Comment y donner accès ? Port-La-Nouvelle deviendra aussi une île portuaire. Un déplacement 
des usages va avoir lieu. Une recomposition spatiale de ces espaces : comment rendre attractif le 
rétro-littoral ? Comment habiter le rétro-littoral ? Comment préserver les paysages tout en les 
mettant en valeur ?  

 
 Par rapport à la configuration du site et à la situation d’aujourd’hui, c’est un projet 
d’accompagnement dans le temps, projet non figé qu’il est pertinent de défendre pour le territoire. 
Le projet propose donc la préfiguration d’une structure qui évoluera avec le temps et permettra une 
adaptation progressive à la montée des eaux. Un équilibre va se modifier au fil du temps, se 
déplacer au cœur du territoire.  

Logique combinée proposée : La thèse et l’option choisie se tournent vers une logique combinée : 
le retrait stratégique, combinant aussi la protection de deux pôles (Gruissan et Port-La-Nouvelle) et 
la réalisation d’avancées sur la mer. L’objectif étant de valoriser le rétro-littoral qui se retrouve en 
première ligne face à la mer.  

Elaboration de fiches actions  
Il s’agit de proposer une stratégie globale grâce à différentes actions développant des 

préconisations et des pistes de projet. Ces dernières permettent d’agir à plusieurs échelles. Vu la 
pluralité du lieu, l’idée est de travailler sous forme de fiches actions. Elles sont construites de la 
manière suivante : - Rappel du contenu de chaque enjeu - Préconisations – Propositions. Les six 
actions sont les suivantes : a. Conserver les port(e)s du golfe / b. Transformer le front de mer /c. 
Réinventer les îles /d. Valoriser les rivages /e. Rendre Narbonne au littoral / f. Mettre en valeur des 
points de vue hors d’eau. 

A travers des fiches actions, l’idée est de développer des intentions autour de trois thématiques : 
HABITER / CULTIVER / RELIER. Elles permettent d’affiner les actions et pourraient être reprises 
dans le cadre d’ateliers avec les habitants lors de la poursuite ultérieur du projet.  


